Mercredi 27 août 2008 

Communiqué de Presse – ECOFORUM

Pour la première fois la pollution de l’air en couleur et en haute définition pour Marseille, Paris, Lyon.
L’impact de la pollution de l’air sur la santé n’est plus à prouver : perte de l’espérance de vie, décès prématurés, hospitalisations… 3.4 millions de Franciliens
 vivent dans des zones qui dépassent la valeur limite 2010 de 40 µg/m3/an en dioxyde d’azote
 (NO2 – polluant principalement rejeté par les véhicules, qui se transforme en particules de nitrates). Dans l’agglomération marseillaise, nous estimons ce chiffre à 400.000 personnes au moins. La pollution de l’air dans les villes est un cocktail de  polluants gazeux, tels que le dioxyde d’azote ou l’ozone, et de particules fines suffisamment petites pour entrer dans les poumons et même passer dans le sang.

ATMO PACA vient de publier les cartes
 résultant de 303 points de mesure du dioxyde d’azote dans différents environnements de Marseille entre 2001 et 2005. C’est la première fois que l’on dispose sur une même carte, et avec autant de précision, des niveaux de pollution en situation de fond
 et à proximité du trafic
.

Ecoforum se félicite de cet outil précieux  qui représente  une aide à la décision, un conseil visuel et chiffré en direction des acteurs politiques. Nous demandons que ces éléments soient mieux intégrés dans le futur Plan de Déplacements Urbains (PDU) et les choix d’aménagement de la ville. 

Sur une autre carte, nous nous sommes permis d’ajouter les écoles, collèges,  lycées et facultés de Marseille pour montrer qu’un nombre important d’établissements scolaires est localisé dans la zone rouge, c'est-à-dire aux endroits où est signalé un dépassement de la valeur limite de 40 µg/m3. Plus que jamais,  les associations de contrôle de l’air peuvent être de véritables partenaires pour les collectivités territoriales et pour l’État auxquels elles apportent des outils d’aide à la décision. Encore faut-il le leur demander…  

Nous demandons la généralisation et la standardisation de ces cartes, qui sont encore insuffisamment utilisées en France et en Europe afin d'informer les décideurs et les citoyens. Encore faut-il donner les moyens aux différents réseaux de surveillance de la qualité de l'air de se doter de ce type d'outil. 

Nous vous invitons également à constater par vous-même, grâce à une  photo comparative entre un filtre neuf et un filtre devenu noir après une journée d'exposition, l'impact réel de la pollution de l'air sur nos poumons. Sachez, à titre d'information, que nos poumons filtrent environ 15.000 litres d'air par. Imaginez un instant la couleur de nos poumons... Les particules fines issues principalement du diesel (diamètre inférieur à 1 µm) représentent jusqu’à 87% des émissions liées au trafic.

Nous constatons dans ces études, que la pollution d’origine automobile (dioxyde d’azote, Benzène, Particules) peut être jusqu’à 3 fois plus élevée dans des situations de proximité automobile (voies de trafic de plus de 10.000 véhicules/jour et trottoirs attenants) que dans les quartiers, rues et ruelles moins fréquentés. Dans les centres-villes, la pollution est ainsi 30% plus importante que dans des quartiers périphériques. 

L'aménagement du territoire, le Plan de Déplacements Urbains et tout projet urbanistique doivent tenir compte désormais de la pollution de l'air illustrée sur ces cartes. Ainsi, pour éviter par exemple, de construire des établissements scolaires, des complexes sportifs et des hôpitaux à proximité d'une pollution importante. De plus, réduire le nombre de voitures et remplacer progressivement le parc automobile actuel par des véhicules moins polluants utilisant par exemple le GPL ou l'électricité est une nécessité. Il est également urgent d'accélérer la mise en œuvre des normes Euro, de tenir compte de tous les aspects de la pollution de l’air sans se focaliser uniquement sur un seul (par exemple uniquement les GES) et bien sûr renforcer la politique des transports en commun.

Nous pouvons mieux concevoir la ville et mieux protéger la santé des citoyens !  

Victor Hugo Espinosa 

Président d’Ecoforum
06 73 03 98 84
vhe13@free.fr
Liens : 

Dossier Pollution de l'air réalisé par l'association ECOFORUM  

Cartes haute définition  Marseille – Paris – Ile de France Petite Couronne – Ile de France - Lyon
Dossier complet sur la carte NO2 à MARSEILLE : publication le 21/08/2008 - Site ATMO-PACA

Note :

L’étude de l’agglomération marseillaise (239 km2) comporte un maillage de 303 points de mesures sur un territoire de 145 km2 (environ 60% de la superficie de la ville), soit une densité de 2,1 site/km2. Les 40% de superficie non échantillonnée correspondent à des milieux naturels pour lesquels les concentrations sont estimées inférieures à 20Pg/m3 ; il s’agit de La Nerthe, la Chaîne de l’Etoile, La Montagne de Marseilleveyre, le Mont Puget, la Chaîne de Saint Cyr et le Mont Carpiagne.
�  � HYPERLINK "http://www.airparif.asso.fr/airparif/pdf/cp_bilan_2007_synthese.pdf" ��Communique de presse � - AirParif  – 2008


�  Rappel : valeur limite annuelle pour le dioxyde d’azote : en 2005 : 50 µg/m3 ; en 2010 : 40 µg /m3


�  Pour réaliser les cartographies modélisées du dioxyde d’azote et du benzène sur l’agglomération de Marseille, une méthodologie géostatistique, technique d’interpolation entre les points de mesures tenant compte de la distance entre ces points, a été mise en œuvre. Cette méthodologie a été éprouvée au niveau national lors du projet AirProche, piloté par l’AFSSET1 et l’IFEN2, qui s’inscrivait dans le cadre du plan cancer et dans celui de l’action 35 du Plan�Santé - Environnement 2004 ; action pilote permettant de croiser des données environnementales, sanitaires et démographiques pour mieux documenter l’exposition et l’impact sanitaire.


�  Pollution fond, celle que se trouvent normalement à 50 mètres des grands axes routiers et qui contrôlent la pollution de fond


�  Pollution trafic, qui concerne les capteurs situés à proximité des axes routiers (à environ 3 mètres de la route et à 2,5 mètres de hauteur, avec un minimum de 10.000 voitures/jour)





